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Avez-vous bien fermé vos portes ? 
 

Introduction 
 

Nous traversons tous des épreuves de vie, elles 
sont inévitables. Mais parfois elles sont si dures 
qu’elles peuvent briser l’être humain. 
 

Nous ne sommes pas tous égaux face aux 
épreuves. Nos réactions vont dépendre de notre 
personnalité plus ou moins sensible, du milieu 
dans lequel nous vivons, de notre entourage, de 
notre passé, de nos héritages familiaux, affectifs 
et conjugaux, etc… 
 

Parfois nous voyons des personnes qui paraissent 
très solides, mais en réalité ça n’est qu’une façade 
qui cache une grande sensibilité et une fragilité. 
L’inverse existe également. 
 

Nos réactions sont également conditionnées par 
nos croyances, superstitions et certitudes plus ou 
moins réelles, par nos rêves et nos ambitions. 
 

Bref, la personne humaine est extrêmement 
complexe et ce n’est pas pour rien que la 
psychanalyse fut inventée à partir des théories de 
Freud. 
 

Pour nous qui avons la foi dans le Père Eternel, 
nous savons que seul ce Père créateur connait les 
rouages intimes de chacun d’entre nous. Le Ps 
139 est là pour nous le rappeler : 
 

Ps 139 : Eternel! Tu me sondes et tu me connais, 2  Tu sais 
quand je m’assieds et quand je me lève, Tu pénètres de loin 
ma pensée; 3  Tu sais quand je marche et quand je me 
couche, Et tu pénètres toutes mes voies. 4  Car la parole 
n’est pas sur ma langue, Que déjà, ô Eternel! tu la connais 
entièrement. 5  Tu m’entoures par derrière et par devant, Et 
tu mets ta main sur moi. 6  Une science aussi merveilleuse 
est au-dessus de ma portée, Elle est trop élevée pour que je 
puisse la saisir. 
    7 Où irais-je loin de ton esprit, Et où fuirais-je loin de ta 
face? 8  Si je monte aux cieux, tu y es; Si je me couche au 
séjour des morts, t’y voilà. 9  Si je prends les ailes de 
l’aurore, Et que j’aille habiter à l’extrémité de la mer, 10  Là 
aussi ta main me conduira, Et ta droite me saisira. 11  Si je 
dis: Au moins les ténèbres me couvriront, La nuit devient 
lumière autour de moi; 12  Même les ténèbres ne sont pas 
obscures pour toi, La nuit brille comme le jour, Et les 
ténèbres comme la lumière. 13  C’est toi qui as formé mes 
reins, qui m’as tissé dans le sein de ma mère. 14  Je te loue 
de ce que je suis une créature si merveilleuse. Tes œuvres 
sont admirables, Et mon âme le reconnaît bien. 15  Mon 
corps n’était point caché devant toi, Lorsque j’ai été fait dans 
un lieu secret, Tissé dans les profondeurs de la terre. 16  
Quand je n’étais qu’une masse informe, tes yeux me 
voyaient; Et sur ton livre étaient tous inscrits Les jours qui 
m’étaient destinés, Avant qu’aucun d’eux n’existât. 
    17 Que tes pensées, ô Dieu, me semblent impénétrables! 
Que le nombre en est grand! 18  Si je les compte, elles sont 
plus nombreuses que les grains de sable. Je m’éveille, et je 

suis encore avec toi. ………….. 23 Sonde-moi, ô Dieu, et 
connais mon coeur! Eprouve-moi, et connais mes pensées! 
24  Regarde si je suis sur une mauvaise voie, Et conduis-moi 
sur la voie de l’éternité! 
 

La psychanalyse, qu’on puisse l’apprécier ou la 
critiquer, reste et restera un outil terrestre pour 
aider à vivre plus ou moins bien dans cette vie, 
mais sans aucune capacité de sauver l’âme pour 
l’éternité. 
 

L’Eternel a une autre vision pour chacun de nous, 
puisqu’il connait nos vies mieux que personne, il 
sait ce dont nous avons besoin pour l’éternité. 
 

Mais ce Bon Père ne peut pas faire sans nous, 
sans que nous collaborions à son œuvre de 
guérison et de salut éternel. 
 

La pédagogie du Père est parfois si déroutante 
qu’on se demande s’il a vraiment bien compris la 
situation que nous vivons, ce qu’il cherche à faire 
et finalement s’il nous aime vraiment ? 
 

Dans la chambre, la porte fermée 
 

Matt 6/6 : Mais quand tu 
pries, entre dans ta chambre, 
ferme ta porte, et prie ton 
Père qui est là dans le lieu 
secret; et ton Père, qui voit 
dans le secret, te le rendra. 
 

La « chambre » est ce 
lieu secret et intime où le Seigneur nous invite à 
entrer, pour le rencontrer. L’expression « ferme la 
porte » a le sens d’empêcher d’autres personnes 
d’entrer, mais aussi d’autres esprits. Avez-vous 
remarqué que lorsqu’on décide d’entrer dans la 
chambre, avant même de parler avec le Seigneur, 
il faut fermer la porte ?  
 

Pourquoi le Seigneur précise-t-il cet acte qui parait 
si banal ?  
 

Un peu de méthode 
 

Dans nos vies, il peut y avoir des portes ouvertes 
pour le malin. La plus élémentaire des choses est 
de les fermer. Rappelons ces versets : 
 

Eph 4/26-32 : Si vous vous mettez en colère, ne péchez 
point; que le soleil ne se couche pas sur votre colère, 27  et 
ne donnez pas accès au diable. …………… 30  N’attristez pas 
le Saint-Esprit de Dieu, par lequel vous avez été scellés 
pour le jour de la rédemption. …………..32 Soyez bons les uns 
envers les autres, compatissants, vous pardonnant 
réciproquement, comme Dieu vous a pardonné en Christ.  
 

La première chose est donc de réfléchir à savoir si 
nous avons nous-même ouvert une porte, donnant 
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un accès au diable dans notre vie, et bien sûr de 
régler la question. 
 

Allons plus loin 
 

Dans le monde chrétien, il y a des doctrines 
tenaces qui ont été enseignées à partir de versets 
tronqués ou mal compris et qui emmènent parfois 
le peuple dans des excès comme l’hyper grâce. 
Nous en avons déjà parlé (voir l’étude « L’épineuse 

question de la Loi et de la Grâce »). Nous lisons 
également ce verset : 
 

2 Cor 5/17 : Si quelqu’un est en Christ, il est une nouvelle 
créature. Les choses anciennes sont passées; voici, toutes 
choses sont devenues nouvelles. 
 

A partir de ce verset, certains enseignent que 
notre passé et nos ancêtres n’ont plus aucune 
influence sur notre vie, puisque les « choses 
anciennes sont passées ».  
 

Il faut faire attention à ce qu’on dit, car l’enjeu est 
très important. Prenons un exemple enfantin : Si 
les « choses anciennes sont passées », pourquoi 
toutes les personnes malades au moment de leur 
conversion ne sont-elles pas guéries sur le champ 
?....Cette maladie, c’est du passé, oui ou non ? 
 

Alors, pour justifier ce qu’on pense, on va trouver 
toutes sortes d’excuses du genre :  

 Elles n’ont pas assez la foi, 

 elles ont encore un péché caché, 

 elles ne sont pas assez soumises, 

 etc…. 
 

Bref, il faut bien trouver, comme les amis de Job, 
des explications à ce qui ne colle pas avec ce 
qu’on croit avoir compris. 
 

Pourquoi, en me convertissant, ne suis-je pas 
devenu parfait d’un coup ? Pourquoi cette 
« nouvelle créature » que je suis se met-elle 
parfois en colère ? Alors vous direz, « c’est le vieil 
homme » qui surnage ? Ah bon, je croyais qu’il 
était mort avec Christ sur la croix !  
 

Soyons clair, nous avons trop simplifié les 
explications et cela amène des erreurs graves ! 

  

Les juifs n’ont pas de doctrine, ils 
creusent dans les Ecritures, dans 
les mots et les lettres.  
 

Le Rav Benchetrit explique 
qu’une doctrine, c’est « comme 
un luminaire sur lequel on 
grimpe », et on reste accroché 
sous la lumière que nous avons 
trouvée, parce que ça nous 

rassure. Ajoutons qu’il est rare, dans cette position 
d’avoir les pieds sur terre…. 
 

Dans l’étude « Quel est le Dieu que nous 
servons ? », nous avions repris cette vérité, tirée 
du livre « En colère contre Dieu » : 
 

Si notre théologie ne résiste pas à la réalité, 
c’est qu’elle est incomplète ou fausse ! 

 

La nouvelle naissance 
 

Finalement, ce verset 2 Cor 5/17 fait comprendre 
que lors de notre « nouvelle naissance », l’Esprit 
de Dieu renoue le contact avec notre esprit, et 
l’Esprit Saint vient habiter en nous, en comptant 
sur notre fidélité à l’engagement que nous 
prenons, d’une bonne conscience envers Dieu (1 

Pie 3/21).   
 

Cela fait de chacun de nous le « Temple du Saint 
Esprit » et nous sommes en marche vers la vie 
éternelle (Voir l’étude « Un nom peut-il être effacé du livre 

de vie »). Tout cela est nouveau et ouvre des 
perspectives entièrement nouvelles pour notre vie. 
Désormais, nous ne fonctionnerons plus comme 
par le passé, nous sommes devenus des fils et 
des filles du Père ! C’est un nouveau statut !  
 

Quelqu’un a dit, à juste titre :  
 

« Nous sommes esprit, nous avons une âme et 
nous vivons dans un corps ». 

 

A la « nouvelle naissance », c’est seulement 
l’esprit qui est nouvellement né. Si le corps et 
l’âme étaient nouveaux, ça se saurait… 
 

 L’âme devra être sanctifiée pour être trouvée 
irrépréhensible (1 Thess 5/23),  

 et le corps offert en « sacrifice vivant, saint, agréable à 
Dieu » (Rom 12/1).  

 

Et cela ne dépend que de nous ! 
 

La nouvelle naissance n’est pas une 
expérience physique (corps) ou mentale (âme), 

elle est spirituelle. 
 

Fermons les portes aux démons 
 

Un exemple vécu 
 

Bien que nous soyons « nés de nouveau », notre 
vécu nous a appris que nous pouvions être encore 
sous l’influence d’esprits mauvais, entrés dans la 
famille, par des portes ouvertes par nos ancêtres. 
 

Par exemple, mon épouse n’était absolument pas 
désirée par sa mère, les informations qui nous 
sont parvenues, laissent penser qu’elle aurait 
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essayé de la « faire passer ». La conséquence, 
c’est que le malin s’est emparé de l’affaire et c’est 
comme s’il lui disait : « Tu ne veux pas qu’elle 
vive, très bien je vais m’occuper d’elle » ! 
 

Etant petite, elle n’était jamais été promenée. Sa 
mère se promenait seule, la laissant à la garde 
d’une « gouvernante » dans des pièces assez 
sombres situées dans l’arrière boutique d’une 
boulangerie. Une tante lui a expliqué, des années 
plus tard, qu’elle avait mal au cœur de la voir ainsi 
toute blanche, tandis qu’elle était bébé.  
 

Elle a failli mourir d’une broncho-pneumonie, puis 
elle fut mise en pension vers l’âge de 5 ans. De 
plus elle faisait des otites et crises de foie à 
répétitions, sans doute en conséquence du 
divorce de ses parents. Devenue adulte, elle a 
échappé plusieurs de fois de justesse à la mort. 
 

Mariée et convertie, tout ce qu’elle entreprenait 
pour le Seigneur échouait. Elle se faisait rejeter 
par les autorités spirituelles dès qu’elle disait ou 
voulait faire quelque chose. Elle fit une dépression 
qui a duré un an et demie et avait des idées de 
suicide. Un pasteur disait que c’était peut être 
parce qu’elle n’était pas assez soumise à son 
mari, ce qui était faux, bien entendu ! Il faut bien 
trouver des explications conformes à ce qu’on 
croit …. 
 

Bref, sa vie avec le Seigneur, qu’elle aimait 
pourtant beaucoup, ne débouchait sur rien ! 
 

C’est ainsi qu’elle a pris la décision de ne plus 
venir au culte, voulant éviter les faux semblant et 
le zèle amer ; cela a duré 17 ans ! Elle n’avait rien 
contre personne, mais elle disait au Seigneur : 
« Quand tu voudras que ça aille, tu me feras 
signe ! » 
 

Et le Seigneur a fait signe 
 

A l’époque nous ne savions rien sur l’action des 
esprits maléfiques. Un jour, après tant d’années et 
à ma grande surprise, Véronique a souhaité 
revenir dans une église. Au même moment le 
Seigneur venait de me demander de changer 
d’église. Nous en avons donc profité pour 
chercher et trouver un autre lieu de culte et, un 
jour, dans cet endroit nous avons entendu parler 
de relation d’aide. 
 

C’est au cours d’un enseignement dans la relation 
d’aide, qu’elle a appris la présence éventuelle d’un 
« esprit de mort » lorsque, par exemple un enfant 
n’était pas désiré, et aussi en corollaire, d’un 
« esprit de rejet »… 
 

Prenant conscience de cette réalité, par une 
simple prière faite le jour même, elle en fut 
délivrée. Ajoutons que cela s’est fait très 
calmement, par la foi, mais sans manifestations 
particulières. 
 

A partir de ce jour, les choses allèrent un peu 
mieux pour elle. Mais juste un peu….Jusqu’au jour 
où elle a appris par une révélation extérieure 
qu’elle serait aussi une enfant illégitime. Ainsi, il y 
avait un blocage contre elle à cause de cela : 
 

Deut 23/2 : Celui qui est issu d’une union illicite n’entrera 
point dans l‘assemblée de l’Eternel; même sa dixième 
génération n’entrera point dans l‘assemblée de l’Eternel. 
 

Pour fermer la porte, il a donc fallu faire trois 
choses : 

 

 Demander pardon à Dieu pour ce que sa maman a fait, 

 Pardonner à sa maman, 

 Et briser cette malédiction au Nom de Jésus. 
 

A partir de ce moment, les choses sont allées de 
mieux en mieux ! Le Seigneur avait répondu… 
 

Les réalités spirituelles bien cachées 
 

Les lois de Dieu sont toujours en vigueur 
 

Osée 4/6a : Mon peuple est détruit, parce qu’il lui manque la 
connaissance. 
 

Notre exemple vécu est indiscutable, c’est la 
réalité, il y a eu « un avant et un après » ! Tout 
cela, et d’autres expériences douloureuses nous 
ont fait comprendre que la plupart des lois mises 
en place par l’Eternel sont toujours en vigueur. 
Bien sûr, ce n’est pas la loi qui sauve, nous le 
savons, mais la loi s’applique, elle est spirituelle. 
 

Ce qui change et qui est nouveau dans le 
temps de la grâce, c’est qu’au Nom de 

Yeshoua HaMashiah, nous pouvons fermer les 
portes, ouvertes autrefois par nos ancêtres. 

 

La discussion au sujet des 10 Paroles 
 

Rappelons ce texte écrit sur les tables de pierre. 
Les 10 Paroles ont été 
données au désert, dans 
un lieu n’appartenant à 
aucune nation, elles sont 
valables pour toute 
l’humanité : 
 

Ex 20/3-6 : Tu n’auras pas 
d’autres dieux devant ma face. 4  

Tu ne te feras point d’image taillée, ……. 5 Tu ne te 
prosterneras point devant elles, et tu ne les serviras point; 
car moi, l’Eternel, ton Dieu, je suis un Dieu jaloux, qui punis 
l’iniquité des pères sur les enfants jusqu’à la troisième et la 
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quatrième génération de ceux qui me haïssent, 6 et qui fais 
miséricorde jusqu’en mille générations à ceux qui m’aiment 
et qui gardent mes commandements. (Deut 5/7-10) 
 

Ex 20/5b : Oui, moi–même, IHVH–Adonaï, ton Elohim, El 
ardent je sanctionne le tort des pères sur les fils, jusqu’au 
troisième et au quatrième cycle pour mes 
haineux,…(Chouraqui) 
 

Ces 10 paroles ont été commentées maintes fois, 
mais cette partie, concernant l’iniquité des pères, 
a souvent été rejetée par les chrétiens (ainsi que le 

shabbat d’ailleurs). Pour se justifier, certains ont 
évoqué le texte d’Ezéchiel ci-dessous : 
 

Ez 18/20 : L’âme qui pèche, c’est celle qui mourra. Le fils ne 
portera pas l’iniquité de son père, et le père ne portera pas 
l’iniquité de son fils. La justice du juste sera sur lui, et la 
méchanceté du méchant sera sur lui. 
 

Ce verset, signifie que lorsque nous sommes nés 
de nouveau, notre âme ne mourra pas 
spirituellement à cause des portes ouvertes aux 
démons par les ancêtres. Mais cela ne veux pas 
dire que nous n’allons pas en souffrir toute notre 
vie ! Il faut donc faire le ménage…et surtout 
fermer ces portes. 
 

Par exemple, si une femme alcoolique se retrouve 
enceinte…Selon toute probabilité, le bébé sera 
touché par des séquelles parfois graves. Ne 
portera-t-il pas les conséquences des errements 
et de la misère des parents ? Bien entendu, le 
Seigneur pourra le « réparer », mais bien souvent 
cela passera par la prière, ce n’est pas un 
automatisme. 
 

D’autres chrétiens vont citer ce verset : 
 

1 Jean 5/18 : Nous savons que quiconque est né de Dieu 
ne pèche point; mais celui qui est né de Dieu se garde lui-
même, et le malin ne le touche pas. 
 

En effet, les esprits mauvais ne peuvent pas 
toucher ce qui est né de nouveau, c'est-à-dire 
l’esprit, car il est attaché à l’Esprit divin.  
 

Mais concernant l’âme et le corps, Dieu nous 
donne l’autorité, au Nom de Yeshoua, pour 
interdire à Satan de nous toucher. Mais comme il 
est usurpateur, il essayera quand même de le 
faire si nous n’exerçons pas cette autorité. 
 

C’est ainsi qu’il peut continuer à empoisonner 
notre vie, via les portes 
ouvertes par nos 
ancêtres, jusqu’à ce 
qu’on les ferme une fois 
pour toute. 
 
 

 

Fermons toutes les portes 
 

Puisque l’Eternel nous a enseigné que les portes 
peuvent avoir été ouvertes jusqu’à 4 générations 
avant nous, il nous faut faire les choses 
systématiquement, comme nous l’avons vu 
précédemment : 
 

 Pardonner à chacun des ancêtres les conséquences de 
ce qu’ils ont fait pour donner un droit au malin, 

 Demander pardon à Dieu à leur place pour ces péchés, 

 Signifier, en restant respectueux, à Satan qu’il n’a plus 
de droit sur nous et lui interdire de continuer à nous 
harceler. 

 

Sans pardon, la porte reste ouverte. Il faut retirer 
les droits du malin. Ceci doit être fait, même si 
nous ne connaissons pas l’historique de notre 
famille, ni les noms de nos ancêtres et ce qu’ils 
auraient fait. Le prophète Daniel a demandé 
pardon pour le péché de ses pères, bien que lui-
même n’avait rien fait de condamnable (Voir l’étude 

« La prière de Daniel »). 
 

Précisons que cela doit être fait à haute voix, car 
les esprits ne connaissent pas nos pensées et ils 
doivent entendre que désormais, ils n’auront plus 
de droits. D’autre part, nous devons nommer 
chacun de nos parents lorsque cela est possible, 
nos 4 grands parents et nos 8 arrière grands 
parents. Il ne s’agit pas d’un pardon global. 
 

Par exemple, pour les arrières grands parents, on 
pourra dire : « le père et la mère de ma grand-
mère maternelle, ……….paternelle, etc… » 
 

Si nous sommes en couple, ces choses doivent 
être faites pour les deux familles, car il y a fusion 
spirituelle. Et si nous avons eu des relations 
sexuelles autrefois avec d’autres personnes, il faut 
aussi briser tous les héritages spirituels reçus par 
cette voie, et briser tous les liens d’âmes créés de 
cette façon. 
 

Comprenons bien qu’il faut retirer tous les droits 
du malin sur nos vies et sur ceux de nos enfants,  

s’ils sont encore sous notre responsabilité. 
 

Nous ne pourrons pas servir le Seigneur 
efficacement si nous ne sommes pas en liberté 
totale. Les hébreux ont été sortis d’Egypte et de 
l’esclavage pour pouvoir servir l’Eternel. 
 

Une fois sortis d’Egypte, ils ne recevaient plus de 
coups de fouet…mais ce n’est pas pour autant 
qu’ils n’ont pas eu d’épreuves, car il fallait qu’ils 
mûrissent et acquièrent une mentalité d’hommes 
et de femmes libres ! 
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Les épreuves : exemples bibliques 
 

Introduction 
 

Lorsque Dieu décide de se choisir une personne 
ou un peuple, il fait une alliance avec lui. Puis 
assez rapidement, il met cette personne ou ce 
peuple à l’épreuve. Dieu vérifie toujours dans quel 
état d’esprit on le sert, car nous avons toujours 
notre libre arbitre ! 
 

Le créateur est un Père, par conséquent un 
éducateur. Il aime sa créature et veut la faire 
grandir. Il observe et sonde, pour voir ce que nous 
faisons de notre libre arbitre, si la responsabilité 
qu’il a placée sur les épaules d’une personne ou 
d’un peuple sera portée avec sagesse. 
 

Vous pourrez penser que c’est bizarre, puisque 
Dieu connait tout à l’avance. Pourquoi veut-il 
vérifier ? 
 

Il est clair que puisque l’Eternel nous connait 
parfaitement, ce n’est pas pour lui qu’il permet 
certaines épreuves, mais bien pour nous. Au 
travers des épreuves nous allons apprendre à 
nous connaître et à mûrir. Nous apprendrons 
combien nous sommes faibles et avons besoin de 
dépendre de lui. 
 

Celui ou celle qui n’a jamais souffert, ne sait 
pas ce que c’est. Son cœur peut s’endurcir… 

 

Exemple d’Abraham 
 

Prenons le cas d’Abraham qui avait déjà bien 
marché avec Dieu, ayant quitté Ur en Chaldée sur 
son appel, ne sachant pas où il allait. Abraham 
parlait avec Dieu, il plaidait même pour sauver Lot 
son neveu qui habitait dans Sodome. 
 

Dieu protégeait Abraham et, son épouse Sarah 
était tellement belle, que par deux fois des rois 
voulaient l’épouser (Gen 12/15, Gen 20/2). A chaque 
fois ce fut Dieu qui sauva le couple de cette 
situation. Le patriarche était particulièrement béni, 
il eut la joie de voir Sarah enfanter alors qu’elle 
était stérile. Toutes les promesses de Dieu étaient 
tenues. Et subitement, il est écrit : 
 

Gen 22/1 : Après ces choses, Dieu mit Abraham à 
l’épreuve, et lui dit: Abraham ! Et il répondit: Me voici! 
 

Dieu voulait tester l’amour inconditionnel 
d’Abraham ! Au moment de l’épreuve, il dit : 
 

Gen 22/12 : L’ange dit: N’avance pas ta main sur l’enfant, et 
ne lui fais rien; car je sais maintenant que tu crains Dieu, et 
que tu ne m’as pas refusé ton fils, ton unique. 
 

 

Exemple des hébreux 
 

Les hébreux étaient esclaves en Egypte et leur 
délivrance fut l’occasion pour Dieu de montrer sa 
Toute Puissance par un feu d’artifice de prodiges. 
Toute la population a vu la main de Dieu. De 
même, arrivés au bord de la mer rouge, coincés 
entre l’armée de Pharaon et la mer, un des plus 
grands prodiges de tous les temps s’est produit : 
la mer s’est ouverte ! 
 

Moïse avait déjà vécu 40 ans dans le désert, il 
avait parlé avec Dieu, il avait été le bras de Dieu. 
Pourtant, quand le peuple ne trouva que de l’eau 
amère il est écrit ceci : 
 

Ex 15/25 : Moïse cria à l’Eternel; et l’Eternel lui indiqua un 
bois, qu’il jeta dans l’eau. Et l’eau devint douce. Ce fut là 
que l’Eternel donna au peuple des lois et des ordonnances, 
et ce fut là qu’il le mit à l’épreuve. 
 

Une question se pose : quand nous sommes au 
spectacle d’un grand artiste (Dieu), connaissons-
nous pour autant cet artiste ? La réponse est non ! 
 

Alors, Dieu avait besoin de sonder ce peuple pour 
voir ce qu’il avait dans le cœur, car il avait 
l’intention de lui donner une mission. C’est 
pourquoi il est écrit : 
 

Ex 16/4 : L’Eternel dit à Moïse: Voici, je ferai pleuvoir pour 
vous du pain, du haut des 
cieux. Le peuple sortira, 
et en ramassera, jour par 
jour, la quantité 
nécessaire, afin que je le 
mette à l’épreuve, et que 
je voie s’il marchera, ou 
non, selon ma loi. 

 

Ex 20/20 : Moïse dit au peuple: Ne vous effrayez pas; car 
c’est pour vous mettre à l’épreuve que Dieu est venu, et 
c’est pour que vous ayez sa crainte devant les yeux, afin 
que vous ne péchiez point. 
 

Deut 13/3 : tu n’écouteras pas les paroles de ce prophète 
ou de ce songeur, car c’est l’Eternel, votre Dieu, qui vous 
met à l’épreuve pour savoir si vous aimez l’Eternel, votre 
Dieu, de tout votre coeur et de toute votre âme. 
 

Exemple du Roi Ezéchias 
 

La parole nous dit que le Roi Ezéchias était un 
homme fidèle et droit envers Dieu : 
 

2 Chron 29/2 : Il fit ce qui est droit aux yeux de l’Eternel, 
entièrement comme avait fait David, son père. 
 

Ezéchias a pris la succession de son père, le roi 
Achaz, qui avait fait beaucoup de mal en Juda. 
Voici ce qu’avait fait Achaz : 
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2 Chron 28/21-25 : Car Achaz dépouilla la maison de 
l’Eternel, la maison du roi et celle des chefs, pour faire des 
présents au roi d’Assyrie; …………… 25  et il établit des 
hauts lieux dans chacune des villes de Juda pour offrir des 
parfums à d’autres dieux. Il irrita ainsi l’Eternel, le Dieu de 
ses pères. 
 

Compte tenu de l’état dans lequel la maison de 
Juda se trouvait, la première épreuve d’Ezéchias 
était d’effacer les conséquences du passage de 
son père. Ezéchias n’avait que 25 ans, mais il 
était conscient de l’enjeu de redresser la maison 
de Juda pour éloigner la colère de Dieu. Il rétablit 
les sacrificateurs et les lévites dans leurs fonctions 
puis, la Pâque fut célébrée de nouveau. 
 

2 Chron 29/3 : La première année de son règne, au premier 
mois, il ouvrit les portes de la maison de l’Eternel, et il les 
répara. 
 

Le pays fut tranquille pendant 14 ans, lorsque le 
roi d’Assyrie monta contre Juda : 
 

Esaïe 36/1 : La quatorzième année du roi Ezéchias, 
Sanchérib, roi d’Assyrie, monta contre toutes les villes fortes 
de Juda et s’en empara. 
 

Comment se fait-il que Dieu ait laissé le roi 
d’Assyrie attaquer un roi fidèle, qui venait de 
rétablir le culte ? Cela semble injuste n’est-ce 
pas ! C’était la deuxième épreuve, Dieu voulait 
voir comment Ezéchias allait réagir. Voici 
comment il réagit : 
 

Esaïe 37/1 : Lorsque le roi Ezéchias eut entendu cela, il 
déchira ses vêtements, se couvrit d’un sac, et alla dans la 
maison de l’Eternel. 
 

Le roi s’est tourné vers Dieu en qui il avait 
réellement confiance et Dieu a envoyé son ange 
pour le délivrer : 
 

Esaïe 37/36-37 : L’ange de l’Eternel sortit, et frappa dans le 
camp des Assyriens cent quatre-vingt-cinq mille hommes. Et 
quand on se leva le matin, voici, c’étaient tous des corps 
morts. 37  Alors Sanchérib, roi d’Assyrie, leva son camp, 
partit et s’en retourna; et il resta à Ninive. 
 

Ezéchias fut soumis à une troisième épreuve. 
Dieu lui a dit de mettre ses affaires en ordre car il 
allait mourir de maladie et qu’il ne serait pas guéri. 

 
Ezéchias peint par Michel-Ange en 

1509, détail de la chapelle Sixtine 
 

Esaïe 38/1 : En ce temps-là, 
Ezéchias fut malade à la mort. 
Le prophète Esaïe, fils 
d’Amots, vint auprès de lui, et 
lui dit: Ainsi parle l’Eternel: 
Donne tes ordres à ta maison, 
car tu vas mourir, et tu ne 
vivras plus. 
 

La réaction du roi fut de 

se tourner vers Dieu une nouvelle fois, il pleura et 
se repentit. Alors le cœur de Dieu fut touché et la 
vie du roi fut prolongée de 15 ans (Esaïe 38/2-5). 
 

Mais désormais, Ezéchias devait vivre en 
connaissant la date de sa mort ! Comment ferions-
nous à sa place ? 
 

Malheureusement, Ezéchias s’est enorgueilli de 
cette situation jusqu’au royaume de Babylone. Ce 
fut alors sa quatrième épreuve. Dieu va 
« abandonner » Ezéchias un instant pour le 
tester : 
 

2 Chron 32/31 : Cependant, lorsque les chefs de Babylone 
envoyèrent des messagers auprès de lui pour s’informer du 
prodige qui avait eu lieu dans le pays, Dieu l’abandonna 
pour l’éprouver, afin de connaître tout ce qui était dans son 
coeur. 
 

Ce roi exceptionnel va échouer dans cette 
épreuve, parce que son cœur était devenu 
orgueilleux. C’est ce qui arrive parfois à des 
serviteurs de Dieu qui ont particulièrement été 
bénis dans leur ministère. L’orgueil est à 
combattre tous les jours. Ezéchias a montré aux 
visiteurs venus de Babylone tout le trésor du 
temple, ils viendront plus tard tout piller…. 
 

2 Chron 32/26 : Alors Ezéchias, du sein de son orgueil, 
s’humilia avec les habitants de Jérusalem, et la colère de 
l’Eternel ne vint pas sur eux pendant la vie d’Ezéchias. 
 

Remarques 
 

Nous constatons, par ces quelques exemples, que 
Dieu a mis à l’épreuve des hommes mûrs, qui 
avaient un passé béni avec Dieu. Les patriarches 
n’ont pas été épargnés de ce point de vue. 
 

Nous remarquons également que Dieu ne 
prévient que très rarement quand il met 
quelqu’un à l’épreuve. Certaines épreuves 
apparaissent comme telles, d’autres passent 
inaperçues. 
 

Il n’y a pas d’âge, de position ou de situation 
particulière pour être soumis aux épreuves que 
Dieu envoie. Etant est souverain, il sait ce qu’il fait 
et pourquoi il le fait. 
 

Pour certaines épreuves nous avons été préparés, 
pour d’autres non. Certaines sont prévisibles, 
d’autres nous surprennent et nous terrifient. 
 

Nous pensons parfois que si nous sommes 
fidèles, la vie sera simple et droite, mais voilà que 
le Seigneur a prévu des chicanes dans notre 
parcours. C’est pourquoi il est bon d’étudier dans 
quels buts et comment Dieu agit avec nous. 
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Le sens de l’épreuve 
 

Nous ne devons jamais oublier que Dieu est le 
potier et que nous sommes l’argile : 
 

Jér 18/2-4 : Lève-toi, et descends dans la maison du potier; 
Là, je te ferai entendre mes paroles. 3 Je descendis dans la 
maison du potier, Et voici, il travaillait sur un tour. 4  Le vase 
qu’il faisait ne réussit pas, Comme il arrive à l’argile dans la 
main du potier; Il en refit un autre vase, Tel qu’il trouva bon 
de le faire.  
 

Et comme disait l’Ecclésiaste, il y a un temps pour 
tout…et ne critiquons pas le Potier : 
 

Esaïe 29/16 : Quelle perversité est la vôtre ! Le potier doit-il 
être considéré comme de l’argile, Pour que l’ouvrage dise de 
l’ouvrier: Il ne m’a point fait ? Pour que le vase dise du potier 
: Il n’a point d’intelligence ? 
 

L’épreuve est un droit de Dieu sur nous 
 

L’épreuve est là pour sonder, former, corriger ou 
ramener à Dieu. Elle s’applique à tout chrétien, 
fidèle ou non. L’épreuve ne survient pas 
nécessairement par suite d’une infidélité. Nous 
avons vu que les plus grands hommes de Dieu 
ont eu des épreuves (Abraham, Moïse, Job, 
Jérémie, Joseph etc...)  
 

L’épreuve est un mode pédagogique. Dieu nous 
éduque comme il veut. Nous lui avons confié notre 
vie, il est le potier et nous sommes l’argile. Le 
Seigneur lui-même est passé par les plus dures 
épreuves et il est dit de lui : 
 

Héb 5/7-8 : C’est lui qui, …….. 8  a appris, bien qu’il fût Fils, 
l’obéissance par les choses qu’il a souffertes,….. 
 

C’est une loi spirituelle qui se vérifie toujours, 
nous apprenons dans l’épreuve, les racines 
poussent dans la difficulté, la connaissance de 
Dieu se fait par l’expérience. Ce n’est pas et ce ne 
doit pas être une connaissance intellectuelle ou 
sentimentale. Ce ne doit pas être non plus qu’une 
connaissance par un « intermédiaire ». Ce qui n’a 
pas été forgé dans le feu ne résiste pas. 
 

 

 

On peut entendre parler du Seigneur de très belle 
manière, mais le connaître nécessite une 
rencontre personnelle. Job était un homme fidèle 
et pourtant, c’est seulement après son épreuve 
terrible qu’il dit : 
 

Job 42/5 : Mon oreille avait entendu parler de toi; Mais 
maintenant mon œil t’a vu. 
 

Ne croyez pas que Job fut le seul homme à vivre 
cette expérience, il est aussi écrit : 
 

Ps 119/67,71,75 : Avant d’avoir été humilié, je m’égarais; 
Maintenant j’observe ta parole…..Il m’est bon d’être humilié, 
Afin que j’apprenne tes statuts…..Je sais, ô Eternel! Que tes 
jugements sont justes; C’est par fidélité que tu m’as humilié. 
 

L’épreuve à vue humaine 
 

L’épreuve n’est jamais souhaitée ! Elle n’est pas 
prévue dans l’idée qu’on se fait du plan de Dieu 
pour nous. Elle est une sorte d’intrusion 
contrariante qui modifie parfois très profondément 
nos projets. 
 

Nous n’avons pas la maîtrise de l’épreuve, ni dans 
sa durée, ni dans son ampleur, ni dans ses 
conséquences. Nous considérons souvent, par 
manque de clairvoyance ou par manque de 
connaissance, que l’événement est contraire au 
plan de Dieu. Comme si le déroulement de notre 
vie échappait à Dieu par moment ! 
 

Prov 6/23 : Car le précepte est une lampe, et 
l’enseignement une lumière, Et les avertissements de la 
correction sont le chemin de la vie:….. 
 

Prov 12/1 : Celui qui aime la correction aime la science; 
Celui qui hait la réprimande est stupide. 
 

Il n’est pas impossible que nous prenions 
l’épreuve comme une « attaque du malin », alors 
nous disons : « c’est une attaque du malin, prions 
pour résister et qu’il s’enfuit… ».  
 

Or, il est écrit que Satan a « réclamé » Simon-
Pierre, et nous constatons que Yeshoua n’a pas 
dit non à Satan, il a simplement prié pour que la 
foi de Pierre ne défaille pas (Luc 22/31-32). S’il 
l’avait voulu, Pierre aurait été épargné, mais il 
fallait qu’il soit « criblé comme le froment », 
Pourquoi ? 
 

Pierre suivait Yeshoua depuis trois ans, et nous 
pensons sans doute qu’il devait bien le connaître. 
Pierre croyait en Yeshoua puisque le Seigneur 
parle de sa foi, il a vu de nombreux miracles et en 
a fait lui même. Mais Yeshoua dit que Pierre 
n’était pas encore converti ! (changé). Autrement 
dit, il n’était pas né de nouveau. 
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C’est à travers ce que Satan va lui faire vivre qu’il 
va connaître la vraie repentance, comprendre la 
peine qu’il faisait au Seigneur en le reniant et 
pleurer sur lui-même. C’est pour cela que 
Yeshoua a laissé faire Satan ! 
 

Cela veut dire qu’on peut croire en Yeshoua 
HaMashiah sans être converti, sans avoir pleuré 
sur soi même ! Alors, cela veut dire qu’on ne le 
connait pas, sinon nous aurions compris à quel 
point notre péché lui fait mal et nous aurions 
changé d’attitude par amour pour lui. 
 

Dans ce cas là, Dieu a utilisé Satan pour modeler 
Pierre et l’amener à la repentance…étonnant 
n’est-ce pas ! Mais au fond, la même chose est 
arrivée à Job. Satan est venu réclamer Job et 
Dieu n’a pas dit non, il a simplement mis des 
limites. 
 

De la même façon, cela peut arriver aux chrétiens, 
n’est-il pas écrit : 
 

Apoc 2/10 : Ne crains pas ce que tu vas souffrir. Voici, le 
diable jettera quelques-uns de vous en prison, afin que vous 
soyez éprouvés, et vous aurez une tribulation de dix jours. 
Sois fidèle jusqu’à la mort, et je te donnerai la couronne de 
vie. 
 

Pourquoi Dieu n’empêche-t-il pas Satan de faire 
cela ? La réponse est dans le verset : afin de nous 
éprouver ! Dieu teste, il sonde, il pèse, il nous 
affine et nous passe au creuset pour retirer les 
scories. Il regarde comment nous réagissons. 
Dieu veut de l’authentique, du vrai, du solide ! 
Pour nous aider, il nous a donné le Saint Esprit, 
nous ne sommes jamais seuls. 
 

Voulez-vous continuer à marcher avec lui ? 
 

Yeshoua à son van à la main 
 

Luc 3/17 : Il a son van à la main; il nettoiera son aire, et il 
amassera le blé dans son grenier, mais il brûlera la paille 
dans un feu qui ne s’éteint point. 

 
Jean François Millet, 1847-48, 
un vanneur, National Gallery 

Londres. 
 

Cela veut dire que le 
blé que nous 
sommes, allons être 
mis dans le van de 
Yeshoua et lancé en 
l’air afin que le vent 
éloigne la paille. 
Lorsque le grain de 
blé est en l’air, il ne 
reconnait plus sa tête 

de ses pieds ! Ensuite il retombe avant d’être 
écrasé pour faire de la farine. En langage 
chrétien, cela veut dire : mourir à soi-même !  
 

Mais si on fait du pain avec de la farine mélangée 
à la paille…le pain est immangeable, il irrite la 
gorge et les gens le vomissent ou s’étouffent. 
C’est malheureusement ce qui arrive parfois…. 
 

On ne meurt pas à soi même aussi facilement que 
cela, l’ancienne nature a les reins solides. Parfois 
Dieu doit agir très fort pour nous faire renoncer à 
nous même et nous contraindre à le laisser agir. 
Mais en même temps il nous apprend à le 
connaître vraiment. 
 

Au fond, nous luttons certainement plus 
souvent contre Dieu lui-même que contre le 

malin. 
 

Les étonnantes méthodes divines 
 

Dieu a de nombreux moyens pour nous éduquer, 
nous apprendre à accepter Sa Volonté et trouver 
ainsi la « vie abondante ». 
 

Dieu peut demander des sacrifices 
 

Un sacrifice consiste à offrir à Dieu ce qu’on a de 
plus cher. C’est une démarche au travers de 
laquelle Dieu éprouve l’amour absolu. Ce fut le 
cas pour Abraham (Gen 22/1-2). 
 
Gen 22/1-2 : Après ces choses, Dieu mit Abraham à 
l’épreuve, et lui dit: Abraham! Et il répondit: Me voici! 2  Dieu 
dit: Prends ton fils, ton unique, celui que tu aimes, Isaac; va-
t’en au pays de Morija, et là offre-le en holocauste sur l’une 
des montagnes que je te dirai. 
 

Dieu peut nous conduire dans un chemin 
difficile 
 

Il peut nous emmener sur un chemin rempli 
d’écueils pour lequel la grâce est nécessaire 
chaque jour. Rien n’est facile, et pourtant les 
bénédictions sont là. Ce fut le cas des hébreux au 
désert (Deut 8/2-5). 
 

Dieu donne des occasions de choisir 
 

Ainsi, Dieu teste notre cœur pour savoir quelles 
sont nos priorités. Quels sont nos critères de 
choix ? (conjoint, travail etc…) 
 

Dieu nous propose parfois des taches 
difficiles 
 

Des taches pour lesquelles l’aide de Dieu est 
absolument indispensable. Il teste ainsi notre foi 
dans la Providence Divine. Les apôtres ont 
distribué du pain qu’ils n’avaient pas (Matt 14/14). 
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Dieu nous teste à travers la souffrance 
d’hommes fidèles 
 

Certains chrétiens sont persécutés, malades 
etc…Ce fut le cas de Job qui ignorait tout du sens 
de son épreuve. 
 
Act 16/23 : Après qu’on les eut chargés de coups, ils les 
jetèrent en prison, en recommandant au geôlier de les 
garder sûrement. 
 

2 Rois 13/14 : Elisée était atteint de la maladie dont il 
mourut; 
 

Dieu permet parfois que nous soyons 
confrontés à la tentation 
 

La tentation est toujours un objet de lutte auquel il 
faut savoir répondre nettement et immédiatement. 
 

Jacq 5/12 : Avant toutes choses, mes frères, ne jurez ni par 
le ciel, ni par la terre, ni par aucun autre serment. Mais que 
votre oui soit oui, et que votre non soit non, afin que vous ne 
tombiez pas sous le jugement. 
 

La spécialité des retards divins… 
 

Dieu teste le courage et la patience des chrétiens 
en retardant ses actions dans la durée, parfois 
jusqu’à la dernière extrémité. 
 

Ps 13/3 : Jusques à quand aurai-je des soucis dans mon 
âme, Et chaque jour des chagrins dans mon cœur ? 
Jusques à quand mon ennemi s’élèvera-t-il contre moi ? 
 

Ps 119/82 : Mes yeux languissent après ta promesse; Je 
dis: Quand me consoleras-tu ? 
 

Jean 11/6,21 : Lors donc qu’il eut appris que Lazare était 
malade, il resta deux jours encore dans le lieu où il était, 7 et 
il dit ensuite aux disciples: Retournons en Judée. 
…….Marthe dit à Yeshoua: Seigneur, si tu eusses été ici, 
mon frère ne serait pas mort. 

Dieu est surprenant… 
 

Le Seigneur éprouve la foi en demandant parfois 
des choses humainement insensées. Ce fut le cas 
pour la prise de Jéricho (Jos 6/3). Mais aussi pour 
Gédéon dont il réduisit les effectifs pour la guerre 
(Juges 7/7). 
 

Elie a réclamé un dernier morceau de pain à la 
veuve qui n’avait rien (1 Rois 17/12-13). 
 

1 Rois 17/12-13 : …Et voici, je ramasse deux morceaux de 
bois, puis je rentrerai et je préparerai cela pour moi et pour 
mon fils; nous mangerons, après quoi nous mourrons. 13  
Elie lui dit: Ne crains point, rentre, fais comme tu as dit. 
Seulement, prépare-moi d’abord avec cela un petit gâteau, 
et tu me l’apporteras;… 
 

Elisée a exigé une préparation importante, 
chercher des vases vides, sans bénédiction en 
vue (2 Rois 4/3). 
 

Conclusion 
 

Le Seigneur veut faire tomber les masques et les 
convenances, il veut faire apparaître la vérité sur 
nous même à nos propres yeux et nous apprendre 
à le connaître. 
 

Les épreuves nous apprennent à discerner 
l’essentiel, changer notre regard, notre mentalité. 
Elles nous apprennent tout simplement à aimer. 
 

Un jour nous comprendrons combien le 
Seigneur nous aime et nous a aimé durant 

toute notre vie. 
 

Osée 2/14 : C’est pourquoi voici, je veux l’attirer et la 
conduire au désert, et je parlerai à son coeur. 
 

 

 

Ne crains point, petit troupeau; car 
votre Père a trouvé bon de vous 

donner le royaume. (Luc 12/32) 
 


